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INFORMATIONS PRATIQUES

École militaire
Amphithéâtre Foch

1, place Joffre
75007 Paris

Accueil à compter de 13 h15
Pièce d’identité obligatoire

Pour les militaires :  
tenue interarmées D – T22 (avec vareuse)

Métro
Station École Militaire (ligne 8)

Station La Motte-Piquet-Grenelle (lignes 6 et 10)

Bus 
Lignes 28, 80, 82, 87, 92

Pas de parking

Inscription par retour du coupon-réponse joint
Réponse pour le 12 janvier 2017 au plus tard

Contact  01 44 42 35 91

Courriel cdec.communication.fct@intradef.gouv.fr

Retrouvez le programme sur 
http://portail-cdec.intradef.gouv.fr 

ou cdec.terre.defense.gouv.fr



14H 00	�Accueil par le général de division Antoine WINDECK, directeur du Centre de doctrine et 
d’enseignement du commandement (CDEC)

14H 05	�Allocution d’ouverture par Madame Patricia ADAM, présidente de la commission de la Défense 
nationale et des forces armées de l’Assemblée nationale

14H 20	 �Allocution du général d’armée Pierre de VILLIERS, chef d’état-major des armées, ou de son 
représentant

14H45 �Table ronde n° 1 - « Le rapport entre les forces armées et la 
souveraineté est-il remis en cause ? »

Les intervenants auront à débattre des points suivants :

Aujourd’hui, les motifs d’intervention de la France relèvent davantage du champ éthique que de la 
seule logique de puissance. Y a-t-il une modification du rapport entre emploi de la force armée et la 
souveraineté ? Le poids croissant des opinions publiques nationales et internationales est-il de nature à 
faire évoluer le rapport politico-militaire en France ? Assiste-t-on à un retour du réalisme géopolitique 
et à un recours accru à la force armée dans le règlement des crises ?

– �Général d’armée (2S) Henri BENTÉGEAT, ancien chef d’état-major des armées, ancien chef du 
comité militaire de l’Union Européenne.

– �Monsieur Nicolas ROUSSELLIER, maître de conférences à l’Institut d’études politiques de Paris, 
auteur de La force de gouverner paru en 2015 aux éditions Gallimard.	

– �Monsieur Olivier ZAJEC, maître de conférences à l’université Jean Moulin Lyon III, professeur  
de stratégie à l’École de guerre.

15H45	 Débat libre avec la salle

16H15	 Pause

16H30 �Table ronde n° 2 - « Quels rôles pour les forces terrestres 
au profit de la souveraineté en 2017 ? »

Les intervenants auront à débattre des points suivants :

Combattre « ici et là-bas », quelle complémentarité entre profondeur stratégique et protection ? Les 
forces terrestres au cœur des problématiques de cohésion et de résilience nationale ? Les forces 
armées restent-elles un instrument privilégié, au bénéfice des gouvernements, comme démultiplicateur 
de puissance de leur action ?

– Général de corps d’armée Arnaud SAINTE-CLAIRE DEVILLE, commandant des forces terrestres.

– ��Madame Caroline GALACTÉROS-LUCHTENBERG, docteur en science politique à Paris I-Sorbonne, 
directrice du cabinet de conseil privé et de formation en intelligence stratégique PLANETING.

– �Général de corps d’armée Christophe de SAINT CHAMAS, officier général de la zone de défense 
et de sécurité Nord-Ouest.

17H45	 Débat libre avec la salle

18H15	� Allocution de clôture du général d’armée Jean-Pierre BOSSER, chef d’état-major de l’armée de Terre

ACTION MILITAIRE
ET 

SOUVERAINETÉ

Réalité historique à l’acceptation évolutive, de l’ultima ratio de l’ancien régime 
au modèle de corps expéditionnaire des dernières décennies, les forces armées 
entretiennent un rapport étroit à la souveraineté. 

Cette notion est majeure au regard de la culture d’autonomie stratégique qui caractérise 
la France sur la scène internationale. 

À l’image de la Défense, dans la période post-Guerre froide, les conditions d’exercice 
de la souveraineté ont évolué, marquées par une montée des interdépendances 
internationales et la fragilisation des fonctions régaliennes.

Le paradigme sécuritaire actuel replace-t-il la souveraineté au cœur du débat 
stratégique et politique ? Dans ce contexte, quelle place peut y tenir l’armée de Terre ?
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